
Une peinture du XVIe siècle représente sainte Geneviève à Nanterre, au lieu-dit le parc Sainte-Geneviève. 
Ce tableau soulève bien des questions : d’abord, sur l’ancienneté de l’enceinte de pierres dressées que 
l’on y voit et au centre de laquelle la sainte garde des moutons ; ensuite, sur le fait qu’elle fut bergère…

Histoire de mégalithes : 
un cromlech à Nanterre ?

Wallin Le
La Vie des saints

au Moyen Âge, Jeanne-Claude Lambotte écrit :
« Dans les textes du XVIe, on ne fait point men-

. » Le terme 

e siècle. Cette origine récente 

dans son Histoire de la ville et de tout le diocèse 
de Paris  : « La clôture des 

Du Breul fait mention, ne donne pas plus de force 
à cette tradition, non plus que la remarque que 
dans les débordements l’eau n’y atteint jamais. 

pieuses, dans lesquelles on représentait, il y a 
trois ou quatre siècles, la vie de cette sainte. Il 
en reste un manuscrit à l’abbaye de son nom. »
Il ajoute : « Hors le bourg (de Nanterre), à moitié 

bâtie, à ce que l’on dit, à l’endroit où elle garda 
les moutons de son père, dans le système qu’elle 
a été bergère. Mais,
servit de preuve, il faudrait qu’elle soit plus 
ancienne qu’elle n’est et qu’il ne parût pas, au 
contraire, qu’elle a été nouvellement bâtie pour 

 »

parc constitué d’une enceinte de pierre servant 
d’enclos aux animaux semble bien avoir existé 
aux XVIIe et XVIIIe siècles, mais son ancienneté 
semble très problématique. Aux siècles suivants, 
les travaux ferroviaires (ligne de Paris à Saint-

Les représentations 
de sainte Geneviève

peu fructueuses, que nous apprennent les textes 
 Jusqu’au 

XVIe

Cette dernière est représentée sous les traits 
d’une vierge consacrée dont elle a les attri-
buts : elle tient un livre et un cierge allumé, ce 
dernier symbolisant la lumière luttant contre 
les ténèbres. Ces attributs disparaissent au 
XVIe siècle, remplacés par ceux de la bergère. 
Cette nouvelle image s’impose, créant une 
tradition nouvelle :
bergère de Nanterre, protectrice de Paris. C’est 
ainsi qu’elle est représentée dans notre tableau. 

en majesté, rassemblant des moutons blancs et 
d’autres noirs, qui pourraient symboliser (dans 
le contexte des guerres de  Religion
et protestants réunis sous son égide. Elle devient 
un symbole de rassemblement et de concorde 

la même inspiration. Les fresques de l’église de 
Nanterre, réalisées par Paul Baudoüin et ses 

Lou ; elles la montrent également en protectrice 
de Paris et de la France.

peint au XVIe siècle, ce qui ne doit pas nous 

ce tableau.

Sources : Chaigneau C., « Une légende de 
l’archéologie des mégalithes : le “cromlech” 
de Nanterre ! », 2023.
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C
e tableau, autrefois installé dans l’église 
Saint-Merri, à Paris, et actuellement 
exposé au musée Carnavalet, a suscité 

enceinte circulaire de pierres dressées. Ce sont 
ces pierres qui sont l’objet de controverses : plu-

torique ; tandis que Marcel Hébert en doute. 
n 

Le parc Sainte-Geneviève
Que disent les textes relatifs au lieu d’implanta-

sur le plan terrier de Nanterre de 1688  Un texte, 

giste tourangeau  :
« 
le village de Nanterre… là se voit le parc où l’on 

gardait les troupeaux de son père : parc tout 
enceint de grosses pierres... lequel n’est jamais 

sins en soient souvent inondés par le rebord de 
la rivière. »  Rien 
n’est moins sûr car il précise dans sa préface :
« Amy lecteur, ne t’imagine pas que j’ay entrepris 
le voyage de la France... pour voir toutes les 

de contempler les situations d’icelles, c’est que 
j’ai glané de la moisson fertile des plus gentils 
esprits... » De qui parle-  l’ignorons. 

Par Jeannine Cornaille de la Société d’histoire de Nanterre

Statue de sainte Geneviève avec le cierge 
et le livre (église de Nanterre).

Sainte Geneviève gardant ses moutons 
(musée Carnavalet).
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